
Patrimoine de Jaillans 
Nos villages regorgent d’un patrimoine souvent méconnu. Au-delà de nos belles 

églises, nous avons la chance de compter, dans notre environnement proche, plusieurs lieux 
emblématiques : le château de la Jonchère, les ponts du Tram et du canal de la Bourne, ainsi 
que des sources remarquables. 

Le captage des sources au début du XXe siècle  

Créées en 1905 par Monsieur Bouvarel, sur la commune de Beauregard, ces sources 
alimentent encore aujourd’hui, une famille du village de Beauregard et une partie de la 
commune récente de Jaillans.  (La commune a  pris le nom de Beauregard Baret vers 1921 et 
était composée jusqu’en 1950, des village de Jaillans, Meymans et Beauregard) 

A la même époque, Mr Bouvarel a aussi captée une source pour desservir le village et 
le lavoir de Meymans. 

Une œuvre technique exceptionnelle 

Ces sources ont été captées puis regroupées afin d’alimenter un réseau gravitaire, 
destiné à fournir en eau une grande partie de la population jaillanaise, à une époque où l’eau 
courante dans les maisons, était rare. 

La mise en place de ce réseau fut une véritable aventure. Elle nécessita d’innombrables 
calculs d’altimétrie pour permettre à l’eau de s’écouler uniquement par gravité, sans excès de 
pression. Pour maîtriser ces contraintes : 

 des châteaux d’eau ont été installés dans les fortes pentes pour réduire la pression, 
 des purges ont été placées dans les points hauts pour évacuer l’air, 
 des cols de cygne ont été ajoutés pour rétablir la pression lorsque nécessaire. 

Mais avant même de poser ces équipements, un obstacle majeur se dressait : une colline de 
100 mètres de long bloquait le passage du futur réseau. 

Un exploit humain et technique 

Rien n’arrêta la détermination de Monsieur Bouvarel. Selon les témoignages de nos 
anciens, deux équipes d’ouvriers commencèrent à creuser chacune d’un côté de la colline, en 
se basant uniquement sur des mesures d’orientation et d’altimétrie.  

La tâche était difficile : le sol était composé de marne dure, et les outils se limitaient à:  
des instrument de visée,  
des niveaux,  
des pelles,  
des pioches, 
des brouettes 
et de l’huile de coude ! 

Après un travail acharné, les deux galeries se rejoignirent… avec seulement 10 centimètres 
d’écart sur 100 mètres de longueur. Un véritable exploit pour l’époque. 



Un réseau vital pour la population 

Une fois ce passage ouvert, le réseau de desserte fut creusé avec une pente très faible pour 
garantir un écoulement parfait. Par endroits, il fallut descendre jusqu’à 3 mètres de profondeur 
afin de desservir un maximum de foyers. 

Le réseau alimentait notamment : 

 l’Écancière, 
 le quartier des Mas, 
 le quartier Matras à Meymans. 

En période de manque d’eau, l’alimentation devait être alternée, entre l’Écancière et les 
Matras. Un « garde des eaux » était chargé de gérer et de faire respecter les débits. 

Ces travaux, réalisés sur plusieurs années, permirent d’assurer une ressource indispensable. 
Des contrats proportionnels aux besoins de chaque foyer furent signés entre Monsieur 
Bouvarel et les usagers. En 1960, on comptait encore 85 concessionnaires. 

Une gestion collective qui perdure 

À la mort de Monsieur Bouvarel, un syndicat fut créé, composé des cinq plus importants 
concessionnaires. Par la suite, un bureau de neuf adhérents prit le relais pour assurer la gestion 
et l’entretien du réseau. Encore aujourd’hui, ce patrimoine hydraulique est entretenu par une 
équipe de bénévoles concessionnaires. 

Avec le temps, le réseau a vieilli, les difficultés d’alimentation et l’arrivée de l’eau sous 
pression, ont conduit certains usagers,  à résilier leur contrat. Il reste néanmoins 40 foyers 
jaillanais encore titulaires d’un contrat d’eau. 

Gilles P. 

Le Conseil d’administration de « Fontaines de Jaillans » 

 

 


